Les problèmes ouverts 

Ce document est un résumé extrait du livre « problème ouvert et situation problème » IREM de Lyon de G.Arsac ; G.Germain ; M.Mante.

Un exemple simple :

On donne une droite D et deux points A et B situés dans un même demi-plan par rapport à D.

Existe-t-il un point C de D tel que le trajet ACB soit minimum ?

Qu’est ce que c’est un « problème ouvert » ?

C’est un problème :

· D’énoncé court et compréhensible,
· Ne contenant ni la méthode, ni la solution,
· Permettant à chacun qui le cherche de faire des essais.
Pourquoi un énoncé court ?

L’énoncé court permet à l’élève d’avoir une première compréhension « instantanée » et lui donne souvent l’impression que c’est facile, que la solution est à sa portée. Cela lui donne donc envie de chercher.

Pourquoi ne donner aucun renseignement sur la méthode de résolution ?

Cela évite que la solution du problème se réduise à l’application d’un outil de cours.

L’élève a à choisir lui-même un cheminement, à y renoncer éventuellement pour en prendre un autre, à produire une proposition de solution (conjecture). 

Dans un premier temps, il doit faire preuve de créativité puis s’il veut résoudre le problème, il va devoir mettre en route la démarche scientifique c'est-à-dire :

· Faire des essais pour produire une conjecture,

· Tester sa conjecture en faisant d’autres essais,

· Prouver la validité de sa conjecture.

Permettant à chacun qui le cherche de faire des essais ?

Cela permet à tout élève qui s’engage dans la recherche de produire des résultats partiels dans un temps raisonnable.

Elle assure que le temps pour réaliser un essai est assez bref, compte tenu des connaissances et que le temps supposé de l’apparition d’une nouvelle conjecture est compatible avec la durée de la séance de classe ordinaire : le problème est ouvert mais le temps de recherche est fermé.

Pourquoi la recherche doit-elle se faire en classe ?

Trois raisons essentielles :

· Le professeur peut voir comment ses élèves utilisent les concepts mathématiques étudiés antérieurement, de savoir quelles connaissances ils sont capables de mobiliser correctement et quelles erreurs ils commettent.

· Le travail en groupe (4 est l’idéal) évite le découragement éventuel, diminue la peur de ne rien trouver et augmente les chances de production de conjectures dans un délai raisonnable. Cela favorise aussi les premières formulations et les premiers débats de validation entre les membres de chaque groupe. Enfin, la production d’une solution par groupe est plus facile à gérer par l’enseignant que la production d’une solution par élève.

· Après la séance de recherche suit une séance de mise en commun des résultats et de débats de validation des solutions proposées par chaque groupe. Cette séance a pour objectif de faire sentir aux élèves la nécessité d’une preuve pour convaincre les autres, donc de leur faire prendre conscience des problèmes de vérité d’un énoncé.

Gestion d’une séance de problème ouvert :

	Temps
	Les élèves
	Le professeur

	Consignes initiales
	Disposition en groupe


	Annoncer la séance de recherche et la répartition par groupe

Consignes principale écrite au tableau

	Recherche proprement dite
	Temps de recherche individuel

Temps de recherche en groupe
	Intervenir le minimum possible

Ne pas fermer le problème :

Répondre à une question par une autre 

Faire découvrir comment un résultat même partiellement erroné peut faire progresser la recherche

Eviter l’excès d’intervention ! 



	Formulation des solutions
	Liste des propositions de solution, conjectures pour lesquelles le groupe est d’accord

Tous les résultats même partiels sont exposés

Bien rédiger

Débat( confrontation des différentes méthodes et travail sur l’expression des arguments
	Gestion de l’hétérogénéité des groupes

Veiller à la qualité du débat

Rôle de président de séance

Prendre garde à bien laisser à la classe la responsabilité des décisions prises à propos des arguments émis. 


Comment finir ?

 Le professeur peut exploiter certains des phénomènes apparus pendant la recherche et surtout pendant le débat :

· Efficacité comparée des méthodes de recherche

· Travail avec la classe sur certaines erreurs relevées par l’enseignant

· Reprise de certaines notions du cours utilisées pendant la recherche

· Mise en évidence de la nécessité de respecter certaines règles pendant un débat

· Travail sur la notion de vrai et de faux en math et sur le rôle du contre-exemple.

   D’autres exemples :

1. On trace deux carrés identiques. Comment les découper pour en faire un seul ?

2. Soit G un point. Tracer un triangle dont le centre de gravité est G.

3. Combien faut-il écrire de chiffres pour écrire tous les nombres de 1 à N

4. Chercher tous les patrons du cube. (Les patrons doivent être en un seul morceau) 

5. Quel est le chiffre des unités de 
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 ?

6. …
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